
Processed by Luminess, 75001 PARIS (FR)

(19)
EP

4 
41

4 
60

5
A

1
*EP004414605A1*

(11) EP 4 414 605 A1
(12) DEMANDE DE BREVET EUROPEEN

(43) Date de publication: 
14.08.2024 Bulletin 2024/33

(21) Numéro de dépôt: 24156649.6

(22) Date de dépôt: 08.02.2024

(51) Classification Internationale des Brevets (IPC):
F23J 15/06 (2006.01) F23L 7/00 (2006.01)

F23C 9/08 (2006.01)

(52) Classification Coopérative des Brevets (CPC): 
F23J 15/06; F23C 9/08; F23L 7/007; 
F23C 2202/30; F23J 2215/50; F23J 2900/15061; 
F23L 2900/07001; F23L 2900/07005 

(84) Etats contractants désignés: 
AL AT BE BG CH CY CZ DE DK EE ES FI FR GB 
GR HR HU IE IS IT LI LT LU LV MC ME MK MT NL 
NO PL PT RO RS SE SI SK SM TR
Etats d’extension désignés: 
BA
Etats de validation désignés: 
GE KH MA MD TN

(30) Priorité: 09.02.2023 FR 2301223

(71) Demandeur: GRDF
75009 Paris (FR)

(72) Inventeurs:  
• GOFFE, Dominique

40220 TARNOS (FR)
• ORONA, Benjamin

85600 MONTAIGU-VENDEE (FR)
• LANTOINE, Laurent

75009 PARIS (FR)

(74) Mandataire: IP Trust
2, rue de Clichy
75009 Paris (FR)

(54) INSTALLATION THERMIQUE

(57) L’invention concerne une installation thermique
(1) pourvue d’une chaudière à oxycombustion qui
comprend :
- un oxy-brûleur (10) ;
- un premier condenseur (50) destiné à collecter une pre-
mière fraction des gaz de combustion à la sortie d’éva-
cuation (12), le premier condenseur (50) étant configuré
pour condenser l’eau contenue dans cette première frac-
tion de sorte que ladite première fraction forme, en sortie
du premier condenseur (50), une première fraction enri-

chie comprenant majoritairement du dioxyde de
carbone ;
- un échangeur thermique (60) configuré pour permettre
un échange thermique entre la première fraction enrichie
et un comburant avant son injection dans l’oxy-brûleur
(10), ledit échange thermique conduisant à une augmen-
tation de la température du comburant et une diminution
de la température de la première fraction enrichie ;
- un moyen permettant le stockage de la première fraction
enrichie.
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Description

DOMAINE DE L’INVENTION

[0001] La présente invention se rapporte au domaine
de l’énergie thermique et plus particulièrement au domai-
ne des chaudières. Notamment, la présente invention
concerne une installation thermique pourvue d’une chau-
dière à oxycombustion énergétiquement optimisée et à
émissions de gaz à effet de serre limitées.

ARRIERE PLAN TECHNOLOGIQUE DE L’INVENTION

[0002] Une chaudière pourvue d’un oxy-brûleur (ci-
après « chaudière à oxycombustion ») met générale-
ment en oeuvre, en tant que comburant, de l’oxygène
pur de sorte que les fumées issues de la combustion sont
essentiellement dépourvues de composés azotés, et/ou
soufrés.
[0003] Néanmoins, pour des raisons de commodités,
l’ oxygène pur alimentant la chaudière peut être sous
forme liquide, et nécessite donc d’être chauffé afin d’être
injecté dans l’oxy-brûleur sous forme gazeuse.
[0004] Ce dernier aspect implique donc un apport
d’énergie qui limite d’autant le rendement global de l’ins-
tallation pourvue d’une chaudière à oxycombustion.
[0005] Un but de la présente invention est donc de pro-
poser une installation pourvue d’une chaudière à oxy-
combustion permettant de valoriser les frigories appor-
tées par l’oxygène liquide de manière à améliorer le ren-
dement global de l’installation.
[0006] Un autre but de la présente invention est de
proposer une installation thermique pourvue d’une chau-
dière à oxycombustion qui permet de valoriser de ma-
nière la plus efficace possible le dioxyde de carbone issu
de la combustion.

BREVE DESCRIPTION DE L’INVENTION

[0007] Les buts de l’invention sont, au moins en partie,
atteints par une installation thermique qui comprend une
chaudière à oxycombustion, ladite chaudière compre-
nant un oxy-brûleur pourvu d’une entrée d’injection et
d’une sortie d’évacuation et par laquelle des gaz, dits
gaz de combustion et comprenant du dioxyde de carbone
et de l’eau, sont susceptibles d’être évacués.
[0008] L’installation thermique comprend en outre :

- un premier condenseur destiné à collecter une pre-
mière fraction des gaz de combustion à la sortie
d’évacuation, le premier condenseur étant configuré
pour condenser l’eau contenue dans cette première
fraction de sorte que ladite première fraction forme,
en sortie du premier condenseur, une première frac-
tion enrichie comprenant majoritairement du dioxyde
de carbone ;

- un échangeur thermique configuré pour permettre
un échange thermique entre la première fraction en-

richie et un comburant avant son injection dans l’oxy-
brûleur, ledit échange thermique conduisant à une
augmentation de la température du comburant et
une diminution de la température de la première frac-
tion enrichie ;

- un moyen permettant le stockage de la première
fraction enrichie sous forme liquide.

[0009] Selon un mode de mise en oeuvre, l’échangeur
thermique est également configuré pour permettre une
liquéfaction de la première fraction enrichie.
[0010] Selon un mode de mise en oeuvre, ladite chau-
dière comprend des moyens de recirculation configurés
pour prélever une deuxième fraction des gaz de com-
bustion et les mélanger avec le comburant avant ou après
son injection au niveau de l’entrée d’injection.
[0011] Selon un mode de mise en oeuvre, des moyens
de vaporisation sont configurés pour vaporiser un com-
burant, initialement présent sous forme liquide, avant son
injection dans l’oxy-brûleur par l’entrée d’injection lors
d’une phase de démarrage de la chaudière.
[0012] Selon un mode de mise en oeuvre, un compres-
seur est intercalé entre le premier condenseur et l’échan-
geur thermique, ledit compresseur est configuré pour
compresser la première fraction enrichie.
[0013] Selon un mode de mise en oeuvre, ladite ins-
tallation comprend également un deuxième condenseur
intercalé entre le compresseur et l’échangeur thermique,
ledit deuxième condenseur étant configuré pour conden-
ser, au moins en partie, l’eau susceptible d’être présente
dans la première fraction enrichie.
[0014] Selon un mode de mise en oeuvre, ladite ins-
tallation comprend une source de comburant, ledit com-
burant comprenant de l’oxygène liquide.
[0015] Selon un mode de mise en oeuvre, la source
de comburant est configurée pour produire de l’oxygène
liquide.
[0016] Selon un mode de mise en oeuvre, la source
de comburant comprend un réservoir.
[0017] Selon un mode de réalisation, l’échangeur ther-
mique est configuré pour permettre la récupération de la
partie première fraction enrichie non condensé, et d’in-
jecter cette partie à l’entrée d’injection.

BREVE DESCRIPTION DES DESSINS

[0018] D’autres caractéristiques et avantages de l’in-
vention ressortiront de la description détaillée qui va sui-
vre en référence à la figure annexée sur laquelle :

[Fig.1] La figure 1 est une représentation schémati-
que d’une installation thermique conforme aux prin-
cipes de la présente invention ;

[Fig.2] La figure 2 représente de manière simplifiée
une installation thermique alternative à celle repré-
sentée à la figure 1 ;
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[Fig.3] La figure 3 est une représentation schémati-
que d’une première variante d’une installation ther-
mique conforme aux principes de la présente
invention ;

[Fig.4] La figure 4 est une représentation schémati-
que d’une deuxième variante d’une installation ther-
mique conforme aux principes de la présente
invention ;

[Fig.5] La figure 5 est une représentation schémati-
que d’une troisième variante d’une installation ther-
mique conforme aux principes de la présente inven-
tion.

DESCRIPTION DETAILLEE DE L’INVENTION

[0019] La présente invention concerne une installation
thermique pourvue d’une chaudière à oxycombustion qui
permet à la fois de valoriser les frigories apportées par
l’oxygène liquide mais également de valoriser les
« fumées chaudes » issues de la combustion d’un gaz
combustible en présence de dioxygène essentiellement
pur comme comburant.
[0020] En particulier, la présente invention peut mettre
en oeuvre des moyens d’échange thermique permettant
de condenser le dioxyde de carbone.
[0021] Par ailleurs, la présente invention vise égale-
ment la purification et/ou la séquestration et/ou le stoc-
kage du dioxyde de carbone issu de la combustion dans
l’oxy-brûleur afin d’en limiter les émissions dans l’atmos-
phère et le cas échéant de le valoriser.
[0022] Ainsi, l’invention concerne une installation ther-
mique pourvue d’une chaudière à oxycombustion qui
comprend un oxy-brûleur pourvu d’une entrée d’injection
et d’une sortie d’évacuation et par laquelle des gaz, dits
gaz de combustion et comprenant du dioxyde de carbone
et de l’eau, sont susceptibles d’être évacués ;
[0023] L’installation comprend en outre :

- un premier condenseur destiné à collecter une pre-
mière fraction des gaz de combustion à la sortie
d’évacuation, le premier condenseur étant configuré
pour condenser l’eau contenue dans cette première
fraction de sorte que ladite première fraction forme,
en sortie du premier condenseur, une première frac-
tion enrichie comprenant majoritairement du dioxyde
de carbone ;

- un échangeur thermique configuré pour permettre
un échange thermique entre la première fraction en-
richie et un comburant avant son injection dans l’oxy-
brûleur, ledit échange thermique conduisant à une
augmentation de la température du comburant et
une diminution de la température de la première frac-
tion enrichie ;

- un moyen permettant le stockage de la première
fraction enrichie sous forme liquide.

[0024] A la figure 1, on peut voir un schéma de principe
de fonctionnement d’une installation thermique 1 pour-
vue d’une chaudière à oxycombustion 1a selon les ter-
mes de la présente invention.
[0025] Notamment, la chaudière à oxycombustion 1a
comprend un oxy-brûleur 10. Selon les termes de la pré-
sente invention, un oxy-brûleur est un brûleur adapté
pour la combustion d’un combustible en présence d’un
comburant riche en dioxygène. A cet égard, il sera con-
sidéré tout au long du présent énoncé qu’un comburant
riche en oxygène comprend au moins 85% d’oxygène,
avantageusement au moins 95% d’oxygène, encore plus
avantageusement au moins 98% d’oxygène, par exem-
ple au-delà de 99%. Il est entendu que les teneurs en
oxygène sont données en pourcentage volumique.
[0026] La chaudière à oxy-combustion 1a comprend
également une chambre d’échange thermique 20 cou-
plée à l’oxy-brûleur 10, et dans laquelle se déroule la
combustion du combustible en présence du comburant.
[0027] Notamment, la chambre d’échange thermique
20 est le lieu d’échanges thermiques où l’énergie ther-
mique produite par l’oxy-brûleur 10, lors de la combustion
du carburant, est au moins partiellement transférée à un
fluide. Ledit fluide, par exemple de l’eau, circule notam-
ment d’une entrée, dite entrée froide, vers une sortie,
dite sortie chaude.
[0028] L’oxy-brûleur 10 comprend une entrée dite en-
trée d’injection 11, tandis que la chambre d’échange ther-
mique comprend une sortie, dite sortie d’évacuation 12.
[0029] Plus particulièrement, l’entrée d’injection 11 est
une entrée par laquelle le comburant est destiné à être
injecté préférentiellement sous forme gazeuse, tandis
que la sortie d’évacuation est une sortie par laquelle les
gaz de combustion sont susceptibles d’être évacués.
[0030] Notamment, les gaz de combustion résultent
de la combustion d’un combustible, également injecté
dans l’oxy-brûleur 10.
[0031] A cet égard, le combustible peut comprendre
du gaz naturel (gaz comprenant essentiellement du mé-
thane), et être injecté au niveau d’une deuxième entrée
d’injection 13 de l’oxy-brûleur 10.
[0032] L’installation thermique 1 peut comprendre
également une réserve 30 en dioxygène liquide. Notam-
ment, cette réserve 30 peut comprendre un réservoir de
stockage du dioxygène et/ou une station configurée pour
la formation et le stockage de dioxygène.
[0033] L’installation thermique 1 peut également com-
prendre des moyens de vaporisation 40 du dioxygène.
[0034] Notamment, ces moyens de vaporisation 40
sont configurés pour prélever du dioxygène liquide dans
la réserve 30, et après vaporisation, distribuer le dioxy-
gène gazeux au niveau de l’entrée d’injection 11.
[0035] En d’autres termes, les moyens de vaporisation
40 sont intercalés entre la réserve 30 et l’entrée d’injec-
tion 11.
Les moyens de vaporisation 40 sont avantageusement
mis en oeuvre lors d’une phase de démarrage de la chau-
dière à oxycombustion.
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[0036] La présente invention prévoit également une re-
circulation des gaz de combustion (produits de la com-
bustion du comburant et du combustible), vers un échan-
geur thermique au sein duquel le comburant liquide est
réchauffé par échange thermique.
[0037] Ainsi, l’installation thermique 1 comprend un
premier condenseur 50. Notamment, le premier conden-
seur 50 est destiné à prélever une première fraction des
gaz de combustion à la sortie d’évacuation et à conden-
ser l’eau contenue dans cette première fraction de sorte
que ladite première fraction forme, en sortie du premier
condenseur 50, une première fraction enrichie compre-
nant majoritairement du dioxyde de carbone.
[0038] Par « comprenant majoritairement du dioxyde
de carbone », on entend une teneur, en pourcentage vo-
lumique, supérieure à 80 %, avantageusement supérieu-
re à 90 %, encore plus avantageusement supérieure à
95 %.
[0039] De manière générale, un condenseur fonction-
ne avec un circuit de refroidissement, notamment par
échange thermique avec un fluide caloporteur. Lors de
cet échange thermique, la température de la première
fraction de gaz diminue à une température inférieure à
la température de condensation de l’eau de sorte que
cette dernière condense pour former de l’eau liquide et
ainsi appauvrir la première fraction en eau.
[0040] Le fluide caloporteur peut comprendre de l’eau
sans toutefois limiter l’invention à ce seul aspect.
[0041] La température de la première fraction en sortie
de la chaudière à oxycombustion peut être comprise en-
tre 100°C et 200°C. En sortie du premier condenseur 50,
la température de la première fraction enrichie peut être
comprise entre 20°C et 50°C, et par exemple être égale
à 25°C.
[0042] L’installation thermique 1 comprend également
un échangeur thermique 60.
[0043] L’échangeur thermique 60 est notamment con-
figuré pour permettre un échange thermique entre la pre-
mière fraction enrichie et le comburant avant son injec-
tion dans l’oxy-brûleur 10.
[0044] Notamment, l’échangeur thermique 60 com-
prend des moyens pour la circulation d’une entrée vers
une sortie du comburant, et d’autres moyens pour la cir-
culation d’une autre entrée vers une autre sortie de la
première fraction enrichie.
[0045] Plus particulièrement, le comburant entre par
l’entrée de l’échangeur thermique à une température
donnée, et éventuellement sous forme liquide, et en res-
sort par la sortie, à une température plus élevée et sous
forme gazeuse.
[0046] De manière équivalente, la première fraction
enrichie entre dans l’échangeur thermique à une tempé-
rature donnée, par exemple égale à 40 °C, et en ressort,
par l’autre sortie, à une température moins élevée, par
exemple inférieure à -20 °C.
[0047] De manière particulièrement avantageuse, la
première fraction enrichie peut sortir par l’autre sortie
sous forme condensée, en d’autres termes liquide.

[0048] A cet égard, l’échangeur thermique 60 peut
comprendre un dispositif d’absorption à température mo-
dulée (« Température swing absorber » selon la termi-
nologie Anglo-Saxonne) qui permet d’assécher en eau
la première fraction enrichie. De manière avantageuse,
le dispositif d’absorption à température modulée est dis-
posé en amont de l’autre entrée de l’échangeur thermi-
que (l’autre entrée étant l’entrée par laquelle la première
fraction enrichie entre dans l’échangeur thermique).
[0049] A cet égard, l’échangeur thermique 60 peut être
associé à un groupe froid 70 conférant ainsi à l’ensemble
formé par l’échangeur thermique 60 et le groupe froid
une fonction de liquéfacteur. Notamment, cet ensemble
peut être configuré pour permettre un stockage de dioxy-
de de carbone, sous forme liquide, à une température
inférieure à -17°C et à une pression inférieure à 22 bar.
[0050] Cet agencement est particulièrement avanta-
geux dans la mesure où il permet de liquéfier la première
fraction enrichie (donc le dioxyde de carbone) et ouvre
donc la voie à son stockage et le cas échéant à son trans-
port.
[0051] Toujours selon cet agencement, le comburant,
sous forme condensée, à l’entrée de l’échangeur ther-
mique apporte une partie des frigories nécessaires au
refroidissement, et le cas échéant à la liquéfaction de la
première fraction enrichie. Ce dernier aspect permet de
considérer un groupe froid d’une puissance modérée.
Plus particulièrement, le groupe froid considéré dans le
cadre de la présente invention peut présenter une puis-
sance inférieure à celle d’un groupe froid d’un échangeur
thermique dépourvu de moyens d’échange thermique
avec le comburant.
[0052] En outre, l’installation thermique 1 est avanta-
geusement pourvue d’un moyen de stockage 80 permet-
tant le stockage de la première fraction enrichie sous
forme liquide.
[0053] L’échangeur thermique 60 peut également être
agencé pour récupérer une partie des gaz non conden-
sés afin de les injecter à l’entrée d’injection 11. Ces gaz
non condensés sont susceptibles de comprendre du
dioxygène non utilisé lors de la combustion du combus-
tible. Leur récupération permet ainsi de réduire la con-
sommation de dioxygène nécessaire au fonctionnement
de l’oxy-brûleur 10.
[0054] De manière alternative, et tel qu’illustré à la fi-
gure 2, qui représente de manière simplifiée une instal-
lation thermique 1 conforme aux principes de la présente
invention, les moyens de vaporisation 40 peuvent éga-
lement être connectés fluidiquement à une sortie de la
réserve 30 et l’entrée d’injection 11.
[0055] Selon cette alternative, l’oxygène liquide peut
donc s’écouler directement vers les moyens de vapori-
sation 40 sans transiter par l’échangeur thermique 60
(chemin 31b sur la figure 2).
[0056] Cette alternative conserve la possibilité d’un
échange thermique entre la première fraction enrichie et
le comburant avant son injection dans l’oxy-brûleur 10
(chemin 31a sur la figure 2). A l’issue de cet échange
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thermique, l’oxygène peut être injecté directement au ni-
veau de l’entrée d’injection 11 (sans transiter par les
moyens de vaporisation 40, chemin 31c sur la figure 2)
ou transiter par les moyens de vaporisation 40, chemin
31d sur la figure 2).
[0057] Cette alternative prévoit également un rejet par-
tiel des gaz non condensés dans l’échangeur thermique
(chemin 60a), et une réinjection partielle de ces gaz non
condensés au niveau de l’entrée d’injection 11.
[0058] Il est entendu que les caractéristiques techni-
ques de cette alternative peuvent en tout ou partie être
combinées avec les caractéristiques de l’installation dé-
crite en relation avec la figure 1.
[0059] L’installation thermique 1 peut également com-
prendre un compresseur 90 intercalé entre le premier
condenseur 50 et l’échangeur thermique 60, ledit com-
presseur 90 est configuré pour compresser la première
fraction enrichie avant qu’elle ne soit injectée dans
l’échangeur thermique 60.
[0060] En particulier, le compresseur 90 est configuré
pour compresser la première fraction enrichie dans une
gamme de pressions comprises entre 20 bar et 30 bar,
par exemple à une pression égale à 27 bar.
[0061] De manière avantageuse, l’installation thermi-
que 1 comprend également un deuxième condenseur
100 intercalé entre le compresseur 90 et l’échangeur
thermique 60, ledit deuxième condenseur 100 étant con-
figuré pour condenser, au moins en partie, l’eau suscep-
tible d’être présente dans la première fraction enrichie.
Ce deuxième condenseur permet d’augmenter la part de
dioxyde de carbone dans ladite première fraction enri-
chie, et par voie de conséquence, d’en faciliter la liqué-
faction dans l’échangeur thermique 60.
[0062] Enfin, l’installation thermique 1 peut compren-
dre des moyens de recirculation configurés pour prélever
une deuxième fraction des gaz de combustion et les mé-
langer avec le comburant avant ou après son injection
au niveau de l’entrée d’injection 11. La deuxième fraction
peut notamment représenter au moins 50%, avantageu-
sement au moins 60%, encore plus avantageusement
au moins 70% des gaz de combustion.
[0063] Ce dernier aspect permet de limiter la tempé-
rature de flamme dans l’oxy-brûleur et ainsi éviter l’en-
dommagement des matériaux le formant.
[0064] L’installation thermique 1 permet de limiter la
consommation d’électricité liée aux étapes de compres-
sion et de refroidissement du dioxyde de carbone. Par
ailleurs, la chaudière à oxycombustion telle que décrite
dans le présent énoncé permet également de limiter les
émissions de dioxyde de carbone et de stocker ce dernier
sous forme liquide, et avantageusement selon un taux
de pureté permettant sa valorisation dans l’industrie.
[0065] Enfin, l’eau évacuée par le premier condenseur
et le deuxième condenseur peut avantageusement être
valorisée.
[0066] A la figure 3, on peut voir un schéma de principe
de fonctionnement d’une installation thermique 1 selon
une première variante de la présente invention. Il est en-

tendu que les caractéristiques techniques de cette pre-
mière variante peuvent en tout ou partie être combinées
avec les caractéristiques de l’installation décrite en rela-
tion avec les figures 1 et 2.
[0067] Cette première variante propose un échange
thermique indirect entre l’oxygène liquide (fourni par la
réserve 30) et la première fraction enrichie. Plus particu-
lièrement, cette variante fait intervenir un fluide d’échan-
ge intermédiaire qui est destiné à capter les calories de
la première fraction enrichie dans l’échangeur thermique
60, et céder ces calories à l’oxygène liquide au sein d’un
ou plusieurs échangeurs, notamment deux échangeurs
120a et 120b en cascade. Cette première variante peut
également faire intervenir un échangeur 121 au sein du-
quel de l’oxygène gazeux issue de l’un et/ou l’autre des
échangeurs 120a et 120b peut céder des calories à l’oxy-
gène liquide délivré par la réserve 30. L’installation 1 peut
également comprendre des conduits configurés pour
que l’oxygène gazeux issu de l’un et/ou l’autre des échan-
geurs 120a et 120b puisse être injecté au niveau de l’en-
trée d’injection 11.L’installation 1 selon cette variante
peut également comprendre une membrane 130 confi-
gurée pour diviser le flux de gaz non condensés et issus
de l’échangeur 60 en un flux de gaz, dit premier flux 60a
(comprenant essentiellement des NOx, de l’Ar, du N2 et
du dioxygène) et un autre flux, dit deuxième flux 60b, 60c
(comprenant essentiellement du CO2 et du dioxygène).
La membrane peut être agencée pour rejeter dans l’at-
mosphère le premier flux et injecter, soit à l’entrée du
compresseur 90, soit à l’entrée d’injection 11, le deuxiè-
me flux 60b, 60c.
[0068] A la figure 4, on peut voir un schéma de principe
de fonctionnement d’une installation thermique 1 selon
une deuxième variante de la présente invention. Il est
entendu que les caractéristiques techniques de cette
deuxième variante peuvent en tout ou partie être combi-
nées avec les caractéristiques de l’installation décrite en
relation avec les figures 1, 2 et 3.
[0069] Cette deuxième variante est dépourvue des
échangeurs 120a et 120b en cascade. Cette deuxième
variante peut également faire intervenir l’échangeur 121
au sein duquel de l’oxygène gazeux peut céder des ca-
lories à l’oxygène liquide délivré par la réserve 30. Dans
cette configuration, les échanges thermiques au sein de
l’échangeur thermique 60 n’impliquent que du dioxygène
gazeux avec du CO2 gazeux
A la figure 5, on peut voir un schéma de principe de fonc-
tionnement d’une installation thermique 1 selon une troi-
sième variante de la présente invention. Il est entendu
que les caractéristiques techniques de cette troisième
variante peuvent en tout ou partie être combinées avec
les caractéristiques de l’installation décrite en relation
avec les figures 1, 2, 3 et 4.
[0070] Cette troisième variante est dépourvue de
l’échangeur 121 au sein duquel de l’oxygène gazeux peut
céder des calories à l’oxygène liquide délivré par la ré-
serve 30. Selon cette troisième variante, le principe est
de faire bouillir et condenser un fluide intermédiaire (par
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exemple du propane) dans une calandre d’un échangeur
à 2 faisceaux 61.
[0071] Le faisceau inférieur 61a contient le CO2, et
baigne dans le fluide intermédiaire, dont la température
d’ébullition est suffisamment basse pour refroidir et con-
denser le CO2, tout en limitant les risques de formation
de givre.
[0072] Le faisceau supérieur 61b contient le dioxygène
à évaporer qui est à une température inférieure à la tem-
pérature de condensation du fluide intermédiaire (ce der-
nier se condense en cédant sa chaleur latente et en va-
porisant l’O2).
[0073] Bien sûr, l’invention n’est pas limitée aux modes
de réalisation décrits et on peut y apporter des variantes
de réalisation sans sortir du cadre de l’invention tel que
défini par les revendications.

Revendications

1. Installation thermique (1) qui comprend une chau-
dière à oxycombustion (1a), ladite chaudière com-
prenant un oxy-brûleur (10) pourvu d’une entrée d’in-
jection (11) et d’une sortie d’évacuation (12) et par
laquelle des gaz, dits gaz de combustion et compre-
nant du dioxyde de carbone et de l’eau, sont sus-
ceptibles d’être évacués ;
l’installation thermique comprend en outre :

- un premier condenseur (50) destiné à collecter
une première fraction des gaz de combustion à
la sortie d’évacuation (12), le premier conden-
seur (50) étant configuré pour condenser l’eau
contenue dans cette première fraction de sorte
que ladite première fraction forme, en sortie du
premier condenseur (50), une première fraction
enrichie comprenant majoritairement du dioxy-
de de carbone ;
- un échangeur thermique (60) configuré pour
permettre un échange thermique entre la pre-
mière fraction enrichie et un comburant avant
son injection dans l’oxy-brûleur (10), ledit
échange thermique conduisant à une augmen-
tation de la température du comburant et une
diminution de la température de la première frac-
tion enrichie ;
- un moyen permettant le stockage de la pre-
mière fraction enrichie sous forme liquide ;
l’échangeur thermique (60) est configuré pour
permettre la récupération de la partie première
fraction enrichie non condensé à l’issue d’un
échange thermique dans l’échangeur thermi-
que, et d’injecter cette partie à l’entrée d’injec-
tion (11).

2. Installation thermique (1) selon la revendication 1,
dans laquelle l’échangeur thermique (60) est égale-
ment configuré pour permettre une liquéfaction de

la première fraction enrichie.

3. Installation selon la revendication 1 ou 2, dans la-
quelle ladite chaudière comprend des moyens de
recirculation configurés pour prélever une deuxième
fraction des gaz de combustion et les mélanger avec
le comburant avant ou après son injection au niveau
de l’entrée d’injection (11).

4. Installation selon l’une des revendications 1 à 3,
dans laquelle des moyens de vaporisation (40) sont
configurés pour vaporiser un comburant, initiale-
ment présent sous forme liquide, avant son injection
dans l’oxy-brûleur (10) par l’entrée d’injection (11)
lors d’une phase de démarrage de la chaudière.

5. Installation selon l’une des revendication 1 à 4, dans
laquelle un compresseur (90) est intercalé entre le
premier condenseur (50) et l’échangeur thermique
(60), ledit compresseur (90) est configuré pour com-
presser la première fraction enrichie.

6. Installation selon la revendication 5, dans laquelle
ladite installation comprend également un deuxième
condenseur (100) intercalé entre le compresseur
(90) et l’échangeur thermique (60), ledit deuxième
condenseur (100) étant configuré pour condenser,
au moins en partie, l’eau susceptible d’être présente
dans la première fraction enrichie.

7. Installation selon l’une des revendications 1 à 6,
dans laquelle ladite installation comprend une sour-
ce de comburant, ledit comburant comprenant de
l’oxygène liquide.

8. Installation selon la revendication 7, dans laquelle la
source de comburant est configurée pour produire
de l’oxygène liquide.

9. Installation selon la revendication 7, dans laquelle la
source de comburant comprend un réservoir (30).
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